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Resumes francais

Bien que paraissant peut-etre, au premier abord, relever plutöt de

l'utopieet de la science fiction, le travail de Yona Friedman sur «L'architecture

mobile», tel qu'il se trouve presente dans ce cahier, nous a

semble d'autre part heureusement completer trois autres etudes prece-
demment publiees ici meme: l'expertise «Bergstedt» (3/1962), le rapport
concernant Philadelphie (5/1962), enfin «L'habitat» de Chenut (11/

1962). Dans cet ordre de recherches d'une conception de la ville future,
nous nous en voudrions d'ailleurs de ne pas signaler aussi les remar-
quables travaux d'Eckhard Schulze-Fielitz, Essen, et de Constant,
Amsterdam. - D'autre part, si nous publions ici la colonie de Haien, ce n'est
evidemment pas parce qu'elle pretendrait representer la ville de demain,
mais du moins constitue-t-elle, ä son echelle, un petit fragment d'utopie
realise chez nous, pour la satisfaction - c'est dejä cela - de 80 familles.

L'architecture mobile 46

par Yona Friedman

Les institutions et formations de la vie sociale sont actuellement fon-
dees sur des normes «eternelles», qui constituent autant d'obstacles
ä la constante transformation de la realite, le plus important de ces
obstacles etant constitue par les villes dans leur conception
traditionnelle. Or, il convient au contraire de concevoir une «architecture
mobile», c'est-ä-dire dont les constructions se pretent ä la convertibi-
lite de leurs fonctions. Ce qui suppose avant tout l'adoption de nouvelles
methodes constructives. La foudroyante croissance de la population du

globe confere ä cette revolution technique une urgence insigne. Si l'on
veut y parer, il faut comprendre que tout impose de ne pas commencer
par des projets urbanistiques. L'urbaniste, aujourd'hui, exagere son
importance, alors que son vrai röle devrait etre d'assimiler les progres
de la technique de maniere que les citadins soient en mesure de les

faire servir au maximum et de fapon continue ä l'adaptation de la ville

aux changements non moins Continus des besoins. Tres exactement, il

s'agit donc de trouver des techniques permettant de passer d'une Solution

ä une autre, afin d'adapter la ville aux comportements de ses
habitants, et non plus ces derniers aux propositions des urbanistes. Toutes
les autres tentatives (executees ou en projet), qu'il s'agisse meme des

plus hardies, de la Cite radieuse de Le Corbusier ä Chandighar, des

villes bombardees reconstruites ä la geniale etude de F. L. Wright pour
Broadacre City, restent, dans l'ensemble, etrangeres aux imperatifs de

la vie moderne concrete. Or, celle-ci est de plus en plus determinee par
une croissante concentration des populations dans les villes, oü les

citadins de demain, de plus en plus debarrass^s par l'automation des

longues servitudes du travail, devront, sous peine de sombrer dans le

nihilisme dejä pratique aujourd'hui par les «blousons noirs», trouver une

existence qui leur permette de s'epanouir et aussi de se distraire. Lä

encore, c'est ä la technique d'intervenir en rendant possible, d'abord, le

nouveau logement, toujours modiflable et dont tous les 6l6ments
devraient pouvoir s'acheter dans les grands magasins (exemple: cabine
de douche mobile, au lieu de la salle de bain). Bien entendu, le logement
n'est que la premiere cellule d'ensembles plus vastes, ä concevoir selon

un urbanisme mobile (car prevoyant des elements toujours
demontables). Gräce ä la mise en place d'une «structure en echasses» laissant
le sol libre pour la circulation et aussi, necessite expressement sou-
lignee, pour l'agriculture, il s'agirait alors d'edifier, dans une sorte de

paysage artificiel, des «blocs ä l'enjambee» (se substituant aux blocs

actuels), puis, des «quartiers spatiaux» (environ 10 ha pour 10000

habitants) et enfln des «agglomerations spatiales» - toutes realisations

que rendrait possible la climatisation de ces ensembles et m§me de la

ville tout entiere. Pour illustrer la proposition enoncee, disons que la

surface du Paris actuel (sans la banlieue) pourrait ä la fois heberger et

nourrir 7 millions d'habitants.

Dans deux brefs temoignages, l'ecrivain Claus Bremer et le prof. Paul

Hofer vantent hautement la joie qu'ils ont d'etre au nombre des heureux

habitants de Haien.

Karl Hügin 72

par Paul Weder

Ne en 1887 ä Trimbach (Soleure), Karl Hügin, apres avoir passe par les
ecoles de Bäle, fit un apprentissage de dessinateur pour beton arme.
II suivit les cours de dessin de l'Ecole des Arts et Metiers, puis exerpa

sa profession de 1904 ä 1906 ä Stuttgart, plus tard ä Zürich. Apres la

guerre mondiale, il se voue ä la peinture et ä l'art graphique. Voyages

en Allemagne, Italie, Dalmatie et Afrique du Nord. II a enseigne ä

l'Ecole des Arts decoratifs de Zürich. Depuis 1923, nombreuses mo-

saTques et fresques. Frequentes expositions en Suisse. II a ecrit «Les

debuts d'un peintre» (en allemand) pour le recueil «Als das Jahrhundert

jung war», edite par J. Halperin. Deux expositions relativement
recentes, ä Aarau et Winterthur (1960 et 1962), ont mis en pleine lumiere

que ce mosalste et fresquiste est aussi l'auteur d'une oeuvre picturale
et graphique de haute qualite.

Alberto Giacometti 80

par Rene Wehrli

Si la famille de peintres du val Bregaglia qui repond au nom de Giacometti

evoque un peu les dynasties d'artistes suisses ayant, du moyen

äge ä l'epoque baroque, emigre et trouve loin de chez eux la gloire, il

n'en est pas moins vrai que les deux premiers - Giovanni et Augusto
G. - resterent toujours en rapport avec leur terroir et que meme leur

actuel descendant, si expressement conditionne par la grande ville que
soit son art, revient volontiers, de temps en temps, au pays des ancetres.

Qui sait, meme, si certaines affinites «montagnardes» de structure - et

de solitude - n'affleurent pas secretement dans cette ceuvre si revela-

trice, d'autre part, de la dereliction qui deflnit le sort des hommes

d'aujourd'hui?

Michel Seuphor dessinateur 82

par Hansjörg Gisiger

Notre epoque de specialistes se defie des talents multiples, et c'est sans

doute ce qui explique que Michel Seuphor (notons en passant que ce

nom est l'anagramme d'«Orpheus»), internationalement celebre comme

critique de l'art moderne - on lui doit entre autres un ouvrage monumental

sur Mondrian -, n'ait pas encore acquis la meme notoriete pour ses

dessins, pourtant si fascinants. II les a definis lui-m§me «dessins ä

lacunes». Entendons par lä qu'un Systeme de traits rigoureusement
horizontaux y menage ä chaque fois, en blanc, une forme. On a pu dire

de cet art qu'il est ä la fois «allusif et abstrait, avec souvent des compo-
santes ou surrealistes ou expressives». On connatt certains dessins de

Seuphor dechires puis recolles par Arp. Enfin, gräce ä la collaboration

d'Elisabeth de Saedeler, eminente artiste beige de la tapisserie, ses

dessins on connu d'admirables transpositives en grand format.

La colonie d'habitation de Haien, pres Berne 58

1959/61. Architectes: Atelier 5, Berne; ensemblier pour le magasin et le

restaurant: H. Eichenberger SWB, Haien; inginieur: E. Pfister SIA, Berne

et Ölten

On peut dire de cette colonie que sa realisation revele une possibilite
de marquer un pas en avant meme dans le cadre des lois actuelles. Elle

presente en effet ceci de juridiquement original que chacune des

maisons est, avec son jardin, la propriete de son occupant, alors que les

installations communes (piscine, routes, chemins et bois, buanderie,
terrain de jeu, garage, Station service, conciergerie) appartiennent en

coproprietö ä tous les proprietaires de maisons. Celles-ci sont au

nombre de 80, de differents types. Leur nombre a permis pour chacune

un prix d'achat allant de 130000 ä 165000francs, et cela pour un site avec

vue admirable en meme temps qu'ä 4,5 km seulement du centre de

Berne, avec des surfaces habitables de 120 ä 170 m*. Et en möme temps,
il n'a pas moins ete possible de maintenir le caractere prive de chacun
de ces foyers. Personne ne gene personne, et l'on ne se frequente que
dans la mesure oü l'on en a envie.
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